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photo
Antoine d'Agata, le résistant
Au Bal, deux installations permettent une immersion dans l'œuvre
d'Antoine dAgata, photographe des ténèbres de ce monde.
Une expérience dont on ne sort pas indemne.

Une vue de
la salis du bas,
au Bal. Tirées de
diverses series,
les photos
d'Antoine d'Agata
couvrent
totalement
les murs.

Pour certains, Antoine d'Agata est un mythe vivant,
une icône des bas fonds Vagabond il parcourt le
monde, s immerge dans les marges où ll s'est
construit, photographie ses expériences extrêmes
(sexuelles et narcotiques) avec d autres avec un
souci constant, comme il le décrit, de « casser fe
monte imposé par Je phofcyournateme docu
menfaire, briser le mythe de l'objectivité La photo
a toujours été réduite a un outil de transmission,
maîs c'est le seul langage qui exige de l'auteur
d'être inscrit dans la réalité du monde Ça implique
une responsabilité et un engagement »
Si Belloc Frank, Goldin, Moryama, Araki ont tous
êté importants pour lui e est en raison de cet
engagement « en dehors du fait d'observer le
monde, une nécessité de forger son propre des

tm, d être acteur du corps social » Dans sa jeu-
nesse, d'Agata est proche des milieux punk, flirte
avec une révolte qui s incarne dans la délin-
quance Lorsqu il quitte la France à 22 ans, pour
sillonner le monde, il va encore à l'extrême, comme
en pleine guerre civile au Salvador, junkie maîs
avec, semble-t-il la conscience permanente de
l'implication politique de son mode de vie et de
pensée, façonnés par les années 80, «la lm d'une
économie glorieuse le situationnisme le punk.
Ie sida, et une vraie mouvance politique en
France le mouvement autonome »
Lorsqu il arrive à New York, il a presque 30 ans
G est seulement alors qu il se tourne vers la pho-
tographie, reçoit les enseignements de Larry Clark
et surtout de Nan Goldin, désormais une amie

« Je ne pouvais qu'essayer de régurgiter mes
années d'expériences dans les bas fonds » Tres
vite il est le «photographe du Bou » «Au dêpart,
cétait par innocence, ie ne savais pas laire autre
ment, et puis je l'ai utilisé pour explorer la matière
du monde Maîs ie tente à présent de m'en
deSaire » Au milieu des annees 90, il arrête la
photo pendant quatre ans Puis publie ses deux
premiers livres, intègre la galerie VU' en 1999
monte I exposition 3 003 nujfs, en 2003, en même
temps qu il publie Vbrtex et Insomma
Ces travaux rendent compte de ses immersions
répétées dans des milieux et des expériences de
plus en plus extrêmes dans le monde entier dont
il rapporte un travail en constante évolution II
alterne avec des reportages de guerre de facture
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plus maîtrisée intègre Magnum en 2004 ll cultive
un paradoxe sont il se dit conscient «D'une part
je cherche à perdre Ie contrôle sur mes propres
images avec le sexe, la drogue, en donnantlap-
paieil a d'autres en oubliant les contingences
esthétiques Je me méùe de la maîtrise, et en
même temps, je suis une strategie, des principes,
un cadre tres penses » Lune des exigences per-
manentes du photographe eviter I enfermement,
et se renouveler sans cesse Quitte à tout quitter,
y compris sa galerie comme en 2005, « parce
que ça marchait trop bien J'ai toujours tenté dilti
Jiser le systéme plutôt que den etre I objet C est
un vrai travail ça implique une strategie d en-
trisme, cf infiltration, comme dans les années 70
quand tes maoïstes infiltraient les usines J'es-
saie de creer tom des exigences editoriales, fman-
cieres, esthétiques »

« Mettre à profit le vide de l'épuisement »
ll est inlassable car « fechec me fait moins peur
que la possibilité de renoncer à essayer » Et
pédagogue Depuis ses débuts il a déjà transmis
ses principes a plus de mille élevés professionnels
ou non a travers des atebers partout dans le monde
ou explique-! il il s éloigne de ses images pour
apprendre aux autres à trouver les leurs E se pro-
tège de la mythification dans laquelle ses fans par
fois exaltés essaient de l'attirer Et paie le prix de
ses expériences «Je nal pas tait de photos depuis
2011, raconte t il Ice (son dernier livre fruit d une
descente aux enfers de plusieurs annees avec la
drogue du même nom ndlr) a ete épuisant phy-
siquement Partir en Lybie taire des photos m'a
permis de me réveiller au monde, de sortir de
cette addiction Jai tente de mettre a profit fe vide
de l'épuisement en donnant forme a cette expo
sillon et au livre »
Et en se lançant dans un film dont il montre des
extraits sonores d une puissance et d une poésie
inouïes dans la premiere installation de l'exposi
tion Ce sont les paroles de sept femmes, prosti-
tuées de différents pays, parmi les vingt-deux qu ll
a rencontrées et filmées pour ce projet vidéo qui
sera, une fois termine diffuse par Arte Cette par-
tie-là, inattendue témoigne de son engagement
particulier auprès des prostituées qu il n a pas
cessé de fréquenter dans le monde entier malgre
ses retours a la vie ' normale et la naissance de ses
quatre filles Son lien aux filles des rues renforce
cette responsabJrte du photographe, à laquelle il est
si attache « Dans mes expériences avec elles, je
suis là par choix, contrairement a elles Maîs elles
me font confiance car je leur donne un espace
une voix Je leur demande beaucoup ce qui me
met à demeure de leur donner autant »
Au sous-sol, I installation de photos prises depuis
vingt ans est un collage all over' sensuel et ver-

à voir AUSSI

tigmeux, recouvrant intégralement les cimaises
où se distinguent peu a peu lorsqu'on se rap-
proche series, périodes, expériences, époques
On y découvre notamment avec les portraits
qu il a extraits du web pour une série récente le
cheminement d un artiste qui au-delà du fart de
capter ce qui le préoccupe tant, cet* espace entre
le désir et la peur » parvient à rester en résis-
tance en forgeant une œuvre politique a nulle
autre pareille _

Antoine d'Agata. Anticorps, jusqu'au 14 avril au Bal,
6, impasse de la Defense, 18'. Mo Place dè Clichy.
Tél : OI 44 70 75 50. Du mercredi au vendredi
de 12 h a 20 h, nocturne le jeudi jusqu'à 22 h,
samedi de ll h à 20 h, dimanche de ll h à 19 h.
Entrée: de 4à56 .

Tomes les pilotas
©AmoiredAgata /
Vagrum Photos
courtes? gâterie Les Filles

Antoine d'Agata, MA. jusquau 27 avril
à la galène des Filles du Calvaire, 3e.
www.fillesducalvaire.com. Entrée libre.

à LIRE
, éditions Xavier Barrai, 560 p ,

2 400 photos, relié toile, 70 €. Un journal
autobiographique monumental, mêlant
textes et photos de l'artiste.

pour ALLER PLUS LOIN
, soirées cinéma

au Cinéma des Cinéastes (1 7e) Également
un cycle de rencontres, performances,
conférences au Bal. Infos surwww.le-bal.fr.


